
Des souvenirs à la manière de Nathalie Sarraute 

Par Elise 

 

 

Pourquoi ? Si vous me posez cette question, je vous répondrai que ce ne sont pas vos affaires .Mais si vous 

le voulez vraiment, je peux m’attarder sur la question .Peut être la Mort qui me guette ; je sens son souffle 

parfois près de moi. Ou bien juste une envie. Comme une envie… de fraise ou de chocolat. Elle vient de 

nulle part mais nous est comme vitale. Je n’ai pourtant que quatorze ans et… 

 

Bien. Vous voulez mon nom ? Très bien, merci. Comment je vais ? Elise. Vous pensez à une blague ? C’est 

probable. Pourtant la vie est précieuse me diriez-vous. Ce n’est pas un jeu. Je ne peux vous parler de ma 

fin. Du moins pas encore. Et le début très peu. Plus le temps passe, plus on perd de choses sur notre passé. 

Cela s’effrite, se floute, se transforme… le plus souvent, on ne se rappelle que de deux ou trois moments 

précis de notre existence. Pour moi, par exemple, je me souviens de mon premier jour d’école. Ou de 

prison, ça dépend de votre point de vue. Sans me vanter (ce n’est pas mon genre) c’est très à l'aise que j’y 

suis allée, quittant mes parents pour l’inconnu. Il y avait aussi ce jour où j’avais promis à la dame de 

cantine que, à mes six ans, je mangerais de tout. J’avais affirmé ça avec le plus de vigueur  possible pour un 

enfant de cet âge-là. Cependant je n’avais pas prévu que le délai serait de deux semaines tout au plus. Et 

la…  

 

Des brides de souvenirs nous frappent plus violemment que d’autres. Un rêve délicieux. Ou au contraire, 

un cauchemar traumatisant. Je me souviens d’un de cette dernière catégorie. Mais je préfère ne pas le 

faire vivre ici. 

Il y a aussi des personnes plus marquantes que d’autres. A noter que celles qui nous ont blessés gardent 

une place plutôt… intense. Pour une vengeance ? Ou tout simplement que cela peut toujours servir. Cela 

doit être instinctif. Tout comme les personnes qui nous sont chères ; on ne veut tout simplement pas les 

oublier. 

 

Je suis dans une période de changement qui est l’adolescence. Alors après tout cela doit être la raison pour 

laquelle j’écris. Beaucoup plus plausible que celle de ma fin. Si vous avez cru à l’épisode de la mort, vous 

êtes bien naïfs. Je n’ai écrit ça que parce que je n’avais pas encore d’idées pour le moment. Mais sachez 

que le reste n’est que pure vérité.  

 

Sur ce, refermons la seule et unique page de cette courte biographie  

 

Enfin refermer une page heu… mais bon t’as pas tort, elle est vraiment courte, hein… 

 

Tiens, voici ma seconde personnalité qui se réveille évidement quand il n y a plus de place sur cette 

feuille… Sur ce, je vous dis au revoir, toi qui me lis… 


